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Édito 
Voter c’est s’impliquer !

Des nouvelles naissances à la JOC ! 
Et oui ! Même à la JOC, nous fêtons des nais-
sances. Chaque année, dans toute la France, 
des nouvelles équipes de Révision De Vie se 
forment. 

Des nouveaux jeunes veulent se poser, réflé-
chir et se questionner sur ce qui fait leur vie 
et celles de leurs copains, mais aussi agir pour 
une société plus juste et pour l’Eglise.

En Ile-de-France, plus précisément à Paris, 
une équipe s’est construite en octobre 2021. 
Doris, 17 ans est apprenti cuisinier. Il a décou-
vert la JOC grâce au prêtre de sa paroisse. Do-
ris a décidé de donner naissance à son équipe 
en invitant des copains et des jeunes de la 
paroisse : Jovan, Sonia, Victor, Andrew, Tom 
et plusieurs autres copains ont ainsi pu décou-
vrir la joie de faire partie de la grande famille 
qu’est la JOC.

Depuis octobre, ils se retrouvent entre une 
à deux fois par mois pour parler de ce qu’ils 
vivent et de ce qui les indigne dans la société.

En novembre 2021, la Mission Ouvrière a de-
mandé à cette nouvelle équipe de venir repré-
senter la JOC locale pour parler de ce qu’ils 
vivent. 

Et plus récemment, plusieurs membres de 

l’équipe sont venus à la Session de Formation 
des Jocistes, trois jours pour se former, parta-
ger, et s’amuser sur divers sujets entre jeunes 
de la même région.

Au même moment en octobre 2021, dans un 
département voisin, le Val-de-Marne (94), une 
autre naissance a eu lieu. L’équipe de Mariam 
et Doriane voit le jour. Ces deux jeunes de 15 
ans ont décidé de faire équipe et de se retrou-
ver une à deux fois par mois. 

Chaque année, et à tout moment, de nouvelles 
équipes naissent, grâce à vous !

Fêter nos actions ? C’est pour Fêter nos actions ? C’est pour 
bientôt ! bientôt ! 

La fin de l’étape « A vos marques. Prêts 
? Action ! » aura lieu dans quelques se-
maines. Nous arrivons petit à petit à la 
fin de la Campagne Nationale d’Action « 
Au-delà des masques : faisons tomber les 
préjugés ! » avec sa dernière étape « La 
Fête des actions ».

Cette dernière étape sera l’occasion de 
relire ce que nous avons vécu en équipe 
et en fédération. Posons-nous et faisons 
le bilan de ce que cette campagne nous 
a apporté lors de ces deux dernières an-
nées.

Il faudra être fiers de montrer aux déci-
deurs nos démarches et continuer de por-
ter la parole des jeunes du milieu ouvrier 
et des quartiers populaires pour qu’ils 
puissent prendre conscience de notre 
mobilisation et porter nos revendications.

Enfin, après ces deux années de CNA bien 
remplies, cette dernière étape nous per-
mettra de faire la fête et de vivre un temps 
convivial entre jocistes et avec nos potes.

Chloé Corvée

À la JOC en c’moment

En bref
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Mai est arrivé ! Chaque année, ce mois démarre avec des manifs et du muguet … Le 1er mai est 
en effet un temps fort du monde ouvrier, donc un temps fort en JOC. La période électorale vient 
de se clore mais la réélection du président sortant nous rappelle que la défense de nos droits 
passe par une vigilance de tous les jours et une lutte constante pour ne pas voir nos acquis, nos 
libertés, nos protections, fondre réforme après réforme. 

C’est donc un mois de mai engagé et déterminé à protéger les plus fragiles qui se dessine … 
Apprentis, étudiants, jeunes privés d’emploi, jeunes travailleurs précarisés … 

Engageons-nous en sortant dans la rue, en portant la parole des copains et copines pour réfor-
mer les institutions qui les violentent et en valorisant une forme d’engagement libre et sincère !

Erwan Hardouin
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Recycler pour mieux lutter !
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Ordinateurs, vêtements, électroménagers ou 
encore meubles, tous ces produits sont néces-
saires à notre confort de vie. On en a tous ache-
té au moins une fois dans notre vie sans forcé-
ment nous questionner sur les conséquences 
de tels achats. Aujourd’hui, la société de 
consommation nous incite à consommer plus 
rapidement, moins cher et plus souvent. Mais, 
cela engendre des conséquences durables sur 
l’environnement et sur les Hommes.  

Depuis les années 2000, les multinationales 
leaders sur le marché du textile ont dévelop-
pé un système de « fast-fashion ». Ce terme 
désigne le renouvellement des collections de 
manière intensive et massive. Ainsi, toutes les 
semaines, de nouvelles collections sont propo-
sées en magasins à des prix toujours plus bas. 
Les conséquences sont dramatiques : plus de 
130 milliards de vêtements sont consommés 
chaque année dans le monde.  

Cette surproduction a besoin de ressources, 
qu’elle puise dans la terre déjà affaiblie. Ainsi, 
l’industrie textile est la troisième consomma-
trice d’eau (après le blé et le riz). Elle utilise 
4% de l’eau potable disponible dans le monde 
(source : Oxfam). Cette industrie a besoin de 
matières premières en masse, le polyester est 
la matière synthétique la plus produite. Seu-
lement, cette matière est issue des fibres de 
pétrole et son entretien cause plus de 500 000 
tonnes de déchets de micro plastiques qui sont 
rejetés dans les océans. De plus, les différentes 
étapes de production d’un vêtement néces-
sitent l’utilisation de produits chimiques, eux-
mêmes responsables de la pollution des eaux 
lorsqu’ils sont rejetés dans les cours d’eau et 
les océans.  

En plus d’être consommatrice de matières 
premières, la « fast-fashion », par définition, 
encourage le gaspillage vestimentaire et la 
création de déchets. Selon le site Novethic, 
l’équivalent d’une benne de vêtements est jeté 
chaque seconde dans le monde.  

Plus que son impact environnemental, l’indus-
trie du textile emploie 75 millions de personnes 
dans le monde mais son modèle économique 
du « jetable » a des conséquences directes sur 
les travailleurs. Exploitation des enfants, des 
femmes, salaires précaires et conditions de tra-
vail indécentes sont monnaie courante dans un 
souci de rentabilité. 

L’industrie textile est l’une des plus polluante 
et impactante sur notre environnement, mais 
ce n’est malheureusement pas la seule. Ache-
ter des produits qui ont déjà eu une première 
vie permet donc de lutter contre les inégalités 
socio-environnementales qu’engendrent la pro-
duction et la consommation à outrance.  

D’autres manières de consommer sont pos-
sibles : reconditionné, friperie, ressourcerie, se-
conde main… Toutes ces façons de consommer 
plus durablement s’intègrent dans ce qu’on ap-
pelle l’économie circulaire.  

Le site ecologie.gouv, nous apprend que l’éco-
nomie circulaire « consiste à produire des biens 
et des services de manière durable en limitant 
la consommation et le gaspillage des res-
sources et la production des déchets. Il s’agit 
de passer d’une société du tout jetable à un 
modèle économique circulaire. » (https://www.
ecologie.gouv.fr/leconomie-circulaire) 

La volonté d’allonger la vie d’un produit consiste 
à prendre soin du produit et à prendre le temps 
de le réparer s’il ne fonctionne plus, au lieu de 
le jeter et d’en racheter un nouveau immédia-
tement. Ainsi, en allongeant la vie d’un produit, 
en tant que consommateur, nous sommes ame-
nés à moins consommer, ce qui permet déjà des 
économies. Mais c’est surtout une réduction 
des matières premières nécessaires à la créa-
tion d’un nouveau produit identique, ce qui a 
pour effet de réduire la pollution.  

Pour allonger la vie d’un produit, il existe de 
nombreuses méthodes. On trouve par exemple 
les ressourceries. Les ressourceries sont des 
structures qu’on retrouve un peu partout en 

France. Elles ont pour objectif de récupérer les 
produits que les personnes ne veulent plus, puis de 
les restaurer ou de les valoriser pour ensuite les re-
vendre, généralement à moindre prix. Ce fonction-
nement a pour objectif d’allonger la durée de vie 
d’un produit, tout en permettant l’accès à ce pro-
duit à un prix plus attractif, à des personnes parfois 
en précarité, qui n’auraient pas l’occasion de se 
le procurer en neuf. La majorité des ressourceries 
jouent également un rôle dans l’insertion profes-
sionnelle, c’est-à-dire, que les ressourceries em-
bauchent en grande partie des personnes privées 
d’emploi depuis une longue durée. L’objectif est de 
permettre à des personnes loin du monde du travail 
de reprendre leurs marques professionnellement 
et ensuite de pouvoir se réinsérer professionnelle-
ment plus facilement en vue de trouver un emploi 
stable et durable. Les ressourceries ont ainsi une 
démarche sociale, économique et durable. 

Alors, choisir la seconde main permet de combattre 
la surconsommation en participant à une économie 
circulaire et solidaire. Elle permet aussi de faire un 
geste pour la planète tout en faisant des écono-
mies. Aller en friperies, recycleries ou sur des sites 
de seconde main, permet aussi de développer sa 
créativité et son propre style, alors allons-y ! 

Léa Vintéjoux & Samuel Cochet



Ton entourage souhaite soutenir la JOC ? 
Rien de plus simple ! 
Il suffi  t d’aller sur ce lien : 
https://tinyurl.com/JeunesseOuvriereChretienne

N’hésite pas à suivre, liker et partager les réseaux 
sociaux de la JOC pour porter la voix des jeunes issus 
du milieu ouvrier et des quartiers populaires !

Sur le web
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AGN 2022AGN 2022

Le samedi 4, le dimanche 5 et le lundi 6 
juin prochains aura lieu l’édition 2022 de 
l’Assemblée Générale Nationale de la JOC, à 
Courbevoie. 

Trois jours de débats, de rencontres, 
d’échanges et de décisions où les 
responsables de fédération se réuniront pour 
faire des choix déterminants pour l’avenir du 
mouvement.

CAN 2022CAN 2022

Dans la foulée de l’AGN, les présidentes 
et présidents de région, les présidentes et 
présidents de secteur et les membres du 
bureau national vont se réunir à nouveau pour 
le Conseil d’Administration National de la JOC 
de France. 

Cet événement aura lieu les 25 et 26 juin 
prochains et permettra de décider de la 
mise en œuvre de la prochaine Campagne 
Nationale d’Action (ou dynamique d’année), 
qui va guider l’avenir du mouvement pour les 
deux prochaines années.

Agenda

RETROUVE NOUS AUSSI SUR

 joc2france 

 @joc2France

@joc2France

@jocfrance

@joc2france 

POUR ALLER PLUS LOIN

Pour vous aider, voici une petite liste de bons plans nous permettant de consommer de manière 
plus raisonnée :  

• Vinted : site de seconde main de particulier à particulier qui vous permettra de vider vos pla-
cards pour donner une seconde vie à vos vêtements et accessoires. 

• Backmarket : plateforme qui reconditionne des appareils électroniques. Une fois restaurés, les 
objets sont revendus à des prix plus bas. 

• Label Emmaüs : plateforme de vente en ligne des objets qui ont été donnés et restaurés à 
Emmaüs.  

• Leboncoin : site en ligne de vente entre particuliers. Utile pour les meubles ou l’électroména-
ger.
  
• Donnons.org : site pour faire des dons d’objets ou rechercher des objets. C’est des dons, donc 
c’est gratuit.  



Notre voix compte, notre vote aussi !
Nous pensions peut-être les élections ter-
minées ? Eh bien non ! 
Les dimanches 12 et 19 juin 2022 auront 
lieu les élections législatives. Sûrement 
moins connues que les élections présiden-
tielles, elles n’en sont pas moins impor-
tantes !
Mais pourquoi encore des élections ?
En France, le Président de la République 
n’a pas tous les pouvoirs et ne peut donc 
pas faire tout ce qu’il veut. A l’aide du gou-
vernement, composé de ministres, il pro-
pose des lois au Parlement. 
Celui-ci est constitué de deux instances : 
l’Assemblée nationale et le Sénat.
Les élections législatives servent à élire 
les 577 députés qui siègeront à l’Assem-
blée nationale pendant les 5 prochaines 
années. Ainsi, les députés sont élus par les 
citoyens inscrits sur les listes électorales 
de la circonscription* où ils se présentent, 
au scrutin majoritaire à deux tours, c’est-
à-dire que la personne élue est celle qui a 
obtenu le plus de voix. Ils ont pour rôle de 
débattre, proposer des modifications de 
lois ou en proposer d’autres, et les voter. 
Ils jouent aussi un rôle important dans le 
contrôle de l’action du Gouvernement. Ils 
peuvent par exemple voter contre une loi 
proposée par le Gouvernement. 
Ce dernier devra donc la retravailler pour 
que l’Assemblée nationale soit d’accord.
Comme tu l’auras compris, ils ont un rôle 
très important ! En plus, ils sont aussi au 
contact des citoyens localement, ce qui 
leur permet de connaître et faire remonter 
les difficultés des citoyens et d’en prendre 
compte quand ils légifèrent**.

Comme pour les élections présidentielles, 
chaque citoyen inscrit sur les listes électo-
rales est invité à aller voter. Si nous ne pou-
vons pas nous rendre dans notre bureau de 
vote, nous pouvons toujours faire procura-
tion à quelqu’un. 
Parce que notre voix compte, faisons-la 
entendre en allant voter !

*Circonscription électorale : partie d’un 
territoire qui sert de cadre à l’élection d’un 
ou plusieurs représentants.
**Légiférer : créer des lois 

Actus

POUR ALLER PLUS LOIN
Alain Bruneel, député du Nord (16e circonscription), a 
accepté de nous expliquer ce qu’implique d’être député 
pour lui : « C’est être à la fois entre l’Assemblée nationale et 
la circonscription où on doit être présent, avoir un contact 
avec les citoyens, à la fois par la vie associative et au travail, 
dans l’industrie, avec les syndicats et les associations ». Il 
dit être « comme un relais, je suis un maillon de la chaîne 
pour porter la voix de ceux que je rencontre ».

Un député travaille en collaboration avec ses collègues, 
des associations, les personnes qu’il rencontre pour pro-
poser des lois : « On essaie de concrétiser par des lois pour 
changer le quotidien ». Alain Bruneel a proposé par exemple 
une loi sur la santé après avoir réalisé avec d’autres parle-
mentaires communistes un tour de France des hôpitaux, 
en essayant de partir des discussions qu’ils ont eu avec les 
personnes rencontrées et des différentes réunions qu’ils 
ont vécues. « C’est un travail très démocratique, pour que la 
loi soit partagée avec tout le monde ». Récemment, il a aus-
si porté une proposition de loi concernant l’augmentation 
des prix du carburant et de l’énergie.

Alain Bruneel, à l’âge de 14 ans alors qu’il travaillait en 
usine, a connu la JOC dans le quartier où il vivait et s’y est 
investi. Il nous a confié : « Être à la JOC a été le déclencheur 
de ma vie, m’a permis d’être ce que je suis, d’avoir confiance 
en moi, […] m’a permis d’avancer et m’a donné beaucoup 
». Il nous a aussi témoigné : « Cela m’aide beaucoup dans 
mon travail et dans le respect des citoyens […] on ne juge 
pas les gens, on pense que les gens ont la capacité de faire 
bouger les choses et on les regarde tels qu’ils sont ».

Nous lui avons demandé ce qu’il avait envie de dire pour 
inciter les jeunes à aller voter aux élections législatives, 
voici sa réponse : « Prends ta vie en main, c’est toi qui as 
le pouvoir, ne laisse pas les autres décider à ta place ! Si tu 
veux changer les choses, il faut être acteur, c’est toi qui fais 
la loi. […] Sois acteur de ta vie ! »
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Alexane Cottineau
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fOcus

Culture
LIVRE
« Que justice soit faite », 2004

Jean Molla

L’inspecteur Campin est chargé d’une étrange 
aff aire. Au CDI du collège Mortagne, les livres 
sont coupés au couteau : des textes sur le ju-
gement et la vengeance en sont extraits. Le 
documentaliste Larreteau avait l’air particu-
lièrement frustré et a demandé une enquête 
à l’académie. Pourquoi attachait-il tant d’im-
portance à une histoire qui semblait absurde 
à première vue ? 

Mais bientôt, Larreteau est retrouvé mort dans 
sa voiture, tandis que des inspecteurs du bâti-
ment trouvent des photos des enfants... 

Disponible en librairie 

FILM
« La Méthode Williams  », 2021

Reinaldo Marcus Green

Suivez la personnalité de l’entraîneur de 
tennis, Richard Williams, père des joueuses 
mondiales Venus et Serena. Il n’avait aucune 
expérience avec le sport, mais lorsque ses 
fi lles avaient quatre ans, il a élaboré un plan 
de 78 pages décrivant comment développer 
de futurs champions. Le résultat est que les 
sœurs Williams sont devenues deux des plus 
grandes joueuses de l’histoire du tennis. 
Serena Williams est sans doute la meilleure 
joueuse de tennis de tous les temps, avec 23 
titres du Grand Chelem et Venus Williams a 
remporté sept titres du Grand Chelem.

MUSIQUE
« Frères », 2022

HOPEN

Après avoir vendu 40 000 albums en 4 ans, 
retrouvez le cinquième ouvrage de HOPEN, 
“Frères”. Depuis 2013, les quatre frères du 
groupe HOPEN, Antoine, Camille, Armand et 
Charles créent et diff usent leur musique pop, 
universelle et au message résolument positif 
pour le plus grand plaisir de leurs auditeurs.

Les frères sortent leur cinquième album, une 
véritable célébration de la fraternité et du 
partage.

Disponible sur les plateformes et Youtube

Léa, une jeune autonome grâce à son travail 
en ESAT
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suivant ce qu’on peut faire. Mon travail est adapté 
car je ne peux pas porter de charge lourde, donc 
je ne fais pas la plonge. 

On ne fait pas d’activité en dehors du travail. Mais 
ça m’arrive de sortir avec ma collègue, Fatima, au 
cinéma et me balader. 

En quoi c’est important de proposer du travail en 
ESAT ? 

Ça permet de travailler, d’avoir un salaire plutôt 
que de rester chez soi à rien faire, de voir des col-
lègues, de discuter, d’avoir un lien social. Ça me 
fait plaisir de travailler pour d’autres. Ça permet 
d’avoir une autonomie. Je loge dans un foyer d’hé-
bergement. Vu que j’ai voulu habiter sur Villeur-
banne, j’ai fait des visites pour être plus près de 
mon lieu de travail, et je me déplace en transport. 

Qui es-tu ? Présente-toi ?

Je m’appelle Léa. Je suis responsable d’équipe 
sur la fédération de Lyon. Je travaille en ESAT de-
puis 2016 en restauration et en conditionnement. 
J’ai connu la JOC par le biais de David. J’ai fait 
plusieurs années en JOC en tant que responsable 
d’équipe. Ça m’a permis de me responsabiliser, de 
prendre confi ance et d’être plus autonome. Je fais 
de la JOC depuis 2012. 

En équipe, vous parlez de quoi ?  

Je suis avec Alexis et Alexandrine. On échange sur 
nos vies, notre travail. On se donne des nouvelles. 
On travaille sur un projet de pot des potes qu’on va 
faire le 30 avril 2022. 

Tu travailles en ESAT. Qu’est-ce que c’est ? Com-
ment as-tu découvert ? 

C’est un établissement d’aide par le travail. Il y a 
des personnes qui ont des défi ciences intellec-
tuelles qui ne peuvent pas travailler en milieu ordi-
naire. On fait remplir un dossier MDPH et suivant 
notre handicap, on va dans diff érents ESAT.  
Moi au départ, je ne connaissais pas. J’ai travaillé 

chez Mcdo’ en insertion par le travail avec mon 
CAP agent polyvalent de restauration. Je travail-
lais pour travailler en milieu ordinaire plus tard. 
Mais je suis repassée en milieu protégé. Pour l’ES-
AT, j’ai eu facilement ma place mais pour d’autres, 
c’est plus compliqué, la liste d’attente est longue. 

Qu’est-ce qui te plaît dans ton travail en ESAT ? 

J’aime bien ce que je fais. Je fais une semaine en 
restauration et une semaine en conditionnement. 
Le travail est varié. En cuisine, je fais les entrées, 
les plats, l’entretien des locaux, la vaisselle, ça 
change tous les jours. En conditionnement, je fais 
diverses choses comme coller des étiquettes sur 
des bombes ou sur des cartons de saucissons 
pour les mettre dans les magasins d’alimenta-
tion. Un client nous demande et nous on fait. Mon 
contrat de travail c’est un 35h, c’est un contrat 
d’aide par le travail, un CDI.  

Y-a-t-il d’autres secteurs d’activités à l’ESAT ?

On doit être 150 à travailler en blanchisserie, 
espaces verts, couture, conditionnement, mon-
tage, cuisine centrale et pôle traiteur. Le travail 
est adapté en fonction du handicap de certains, Emmanuel Boumard


